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ACTIVITES 12. Fonction trigonométrique                   
 

𝐹  Rappels 
 

• la fonction cosinus 𝒙 ↦ 𝐜𝐨𝐬(𝒙) est définie, continue et dérivable sur ℝ 
et pour tout 𝑥 ∈ ℝ, (𝐜𝐨𝐬(𝒙))′ = −𝐬𝐢𝐧(𝒙) 
 

• la fonction sinus 𝑥 ↦ 𝐬𝐢𝐧(𝒙) est définie, continue et dérivable sur ℝ et 
pour tout 𝑥 ∈ ℝ, (𝐬𝐢𝐧(𝒙))′ = 𝐜𝐨𝐬(𝒙) 
 

• si 𝑢 est dérivable sur un intervalle 𝐼, alors sin 𝑢 et  cos 𝑢 sont dérivables 
sur 𝐼 et on a : 

(𝐜𝐨𝐬 𝒖)ᇱ = −𝒖ᇱ 𝐬𝐢𝐧 𝒖 
(𝐬𝐢𝐧 𝒖)′ = 𝒖′ 𝐜𝐨𝐬  𝒖 

 

• la fonction cosinus est paire et la fonction sinus est impaire, c’est-à-dire 
que pour tout réel 𝑥 : 
 

𝐜𝐨𝐬(−𝒙) = 𝐜𝐨𝐬(𝒙) 

𝐬𝐢𝐧(−𝒙) = − 𝐬𝐢𝐧(𝒙) 
 

dans un repère orthogonal la courbe représentative de la fonction 
cosinus est symétrique par rapport à l’axe des ordonnées du repère,    

dans un repère quelconque la courbe représentative de la fonction sinus 
est symétrique par rapport à l’origine du repère 
 

• pour tout réel 𝑥, on a : 
𝐜𝐨𝐬(𝒙 + 𝟐𝝅) = 𝐜𝐨𝐬(𝒙) 
𝐬𝐢𝐧(𝒙 + 𝟐𝝅) = 𝐬𝐢𝐧(𝒙) 
 

on dit que les fonctions cosinus : 𝑥 ↦ cos(𝑥) et sinus 𝑥 ↦ sin(𝑥) sont 
périodiques de période 2𝜋 ou encore qu’elles sont 𝟐𝝅-périodiques : 
connaître leur courbe représentative sur un intervalle de longueur 2𝜋 
suffit pour en déduire par translation de 𝟐𝒌𝝅ଙ⃗ , 𝑘 ∈ ℤ, leur courbe 
représentative sur ℝ 
 

• tableau de variation sur [𝟎; 𝝅]  
 

𝑥 0                 
గ

ଶ
               𝜋  𝑥 0                    

గ

ଶ
               𝜋 

cos(𝑥) 
 
 

 sin(𝑥) 
 

• courbes représentatives  
 

 
 

 
 

 

𝐹  Équations trigonométriques  
• pour résoudre dans ℝ une équation de la forme cos(𝑥) = cos(𝑎) ou 

sin(𝑥) = sin(𝑎), on peut utiliser : 

   cos(𝑥) = cos(𝑎) ⇔ 𝒙 = 𝒂 [2𝜋]  𝑜𝑢  𝒙 = −𝒂 [2𝜋]   
  sin(𝑥) = sin(𝑎)  ⇔ 𝒙 = 𝒂 [2𝜋]  𝑜𝑢  𝒙 = 𝝅 − 𝒂 [2𝜋] 
 

• pour résoudre dans [ − 𝜋; 𝜋[ ou [0; 2𝜋[ une équation de la forme 
cos(𝑥) = 𝑏 ou sin(𝑥) = 𝑏, où 𝑏 est une valeur remarquable du cosinus 
ou du sinus, le plus simple est d’utiliser le cercle trigonométrique 
 

 
A01 Résoudre dans ℝ chacune des équations :  

a.  cos(𝑥) = cos ቀ
𝜋

4
ቁ             b.  sin(5𝑥) = sin ቀ

𝜋

6
ቁ   

rép :  a. { 
గ

ସ
  +2𝑘𝜋, 𝑘 ∈ ℤ } ∪ { − 

గ

ସ
 +2𝑘ᇱ𝜋, 𝑘′ ∈ ℤ }  

  b. { 
గ

ଷ଴
  +𝑘

ଶగ

ହ
, 𝑘 ∈ ℤ } ∪ { 

గ

଺
 +𝑘ᇱ ଶగ

ହ
, 𝑘′ ∈ ℤ }  1 

−1 0 
1 

0 
0 
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 A02 Résoudre dans [ − 𝜋; 𝜋] chacune des équations :  

a. cos(𝑥) = −
1

2
       b.  sin(𝑥) =

√2

2
 

 

rép :  a. { − 
ଶగ

ଷ
 ; 

ଶగ

ଷ
 }    b. {  

గ

ସ
 ; 

ଷగ

ସ
 }  

 

𝐹  Tableau de signes et inéquations trigonométriques  
Lorsque cela est nécessaire il faut savoir retrouver le tableau de signe de 
cos(𝑥) et celui de sin(𝑥) sur un intervalle donné de ℝ. Pour résoudre dans 
un intervalle de longueur 2𝜋 une inéquation dont un membre est cos(𝑥) 
ou sin(𝑥) et l’autre une valeur remarquable du cosinus ou du sinus, le plus 
simple est d’utiliser le cercle trigonométrique. 
 

 

A03 Résoudre dans [ − 𝜋; 𝜋] chacune des inéquations :  

a. cos(𝑥) ⩽
1

2
        b. sin(𝑥) >

√2

2
 

Rep :  a. [ − 𝜋; − గ
ଷ
 ] ∪ [ 

గ

ଷ
 ; 𝜋]   b. ] 

గ

ସ
  ; 

ଷగ

ସ
 [ 

 

𝑃  Limites 
𝑥 ↦ cos(𝑥) et 𝑥 ↦ sin(𝑥) n’ont pas de limites en −∞, ni en +∞ 
 

 

A04 On considère la fonction 𝑓 définie sur ℝ par : 

𝑓(𝑥) =
1

sin(𝑥) + 3
 

 

On note 𝒞 sa courbe représentative dans un repère orthogonal du plan. 
 

1. Justifier que 𝑓 est bien définie sur ℝ. 
2. Montrer que 𝑓 est 2𝜋-périodique. 
3. Calculer 𝑓′(𝑥). 
4. Donner sans justification le signe de cos(𝑥) sur [0; 2𝜋] 

puis dresser le tableau de variation de 𝑓 sur [0; 2𝜋].  
 

 
 
 
 

rép 
 

𝑥 0                   
గ

ଶ
                        

ଷగ

ଶ
                     2𝜋 

cos(𝑥) + − + 
− cos(𝑥) − + − 

(sin(𝑥) + 3)ଶ + + + 
𝑓′(𝑥) − + − 

Sens de 
variation 

de 𝑓 

 

 
A05 On considère la fonction 𝑓 définie sur [ − 𝜋; 𝜋] par : 
 

𝑓(𝑥) = 2 sin(𝑥) − 𝑥 
 

On note 𝒞 sa courbe représentative dans un repère orthogonal du plan.   
 

1. Montrer que 𝑓 est impaire, en déduire une propriété de la courbe 𝒞. 
2. Calculer 𝑓′(𝑥). 
3. Déterminer pour quelles valeurs de 𝑥 ∈ [0; 𝜋] on a 𝑓ᇱ(𝑥) > 0. 
4. Dresser le tableau de variation de 𝑓 sur [0; 𝜋].  
 
rép 
 
 

𝑥 0                   
గ

ଷ
                       𝜋 

𝑓′(𝑥) + − 
Sens de 

variation 
de 𝑓 

 

 
 
 
 
 

1

3
 

1

4
 

1

2
 

1

3
 

0 0 

0 0 

0 0 

0  −𝜋 

√3 −
𝜋

3
 

0 
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A06C On considère la fonction 𝑓 définie sur ℝ par : 

𝑓(𝑥) =
1

2
sin(2𝑥) + sin(𝑥) 

On note 𝒞 sa courbe représentative dans un repère orthogonal du plan. 
On admet que, pour tout réel 𝑥 : 

sin(2𝑥) = 2 sin(𝑥) cos(𝑥)   et   cos(2𝑥) = 2 cos²(𝑥) − 1 
 

1. a.  Etudier la parité de 𝑓, que peut-on en déduire pour 𝒞 ? 
b. Montrer que 𝑓 est 2𝜋- périodique. 
 

Il résulte de a. et b. qu’il suffit d’étudier 𝑓 sur [0; 𝜋].  
 

2. Montrer que : ∀𝑥 ∈ [0; 𝜋], 𝑓ᇱ(𝑥) = (2 cos(𝑥) − 1)(cos(𝑥) + 1). 
 

3. Déterminer une équation de la tangente 𝑇 à 𝒞 au point d’abscisse 
nulle. 
 

4. Etudier le signe de 𝑓′(𝑥) sur [0; 𝜋], en déduire le tableau de variation 
de 𝑓 sur cet intervalle. 
 

5. Déterminer la valeur moyenne de 𝑓 sur [0; 𝜋]. 
 

Corrigé 

∀𝑥 ∈ ℝ, 𝑓(𝑥) =
1

2
sin(2𝑥) + sin(𝑥) 

𝒞 courbe représentative de 𝑓 dans un repère orthogonal. 
Admis : ∀𝑥 ∈ ℝ, sin(2𝑥) = 2 sin(𝑥) cos(𝑥)   et   cos(2𝑥) = 2 cos²(𝑥) − 1 
 

  

 
 

1. a.  Etudier la parité de 𝒇, que peut-on en déduire pour 𝓒 ? 
  • 𝒟௙ = ℝ est symétrique par rapport à zéro 
  • Soit 𝑥 ∈ ℝ,on a : 

𝑓(−𝑥) =
1

2
sin(−2𝑥) + sin(−𝑥) = −

1

2
sin(2𝑥) − sin(𝑥) 

= − ൤
1

2
sin(2𝑥) + sin(𝑥)൨ = −𝑓(𝑥) 

 

  Résumons : 
  𝒟௙ est symétrique par rapport à zéro et ∀𝑥 ∈ 𝒟௙ , 𝑓(−𝑥) = −𝑓(𝑥) 
  donc 𝒇 est impaire. 
 

  On en déduit que sa courbe représentative 𝓒 admet l’origine du  
  repère comme centre de symétrie. 
 

b. Montrer que 𝒇 est 𝟐𝝅- périodique. 
  Soit 𝑥 ∈ ℝ, on a : 

𝑓(𝑥 + 2𝜋)  =
1

2
sin(2(𝑥 + 2𝜋)) + sin(𝑥 + 2𝜋) 

=
1

2
sin(2𝑥 + 2 × 2𝜋) + sin(𝑥) =

1

2
sin(2𝑥) + sin(𝑥) = 𝑓(𝑥) 

 

  Résumons : ∀𝑥 ∈ ℝ, 𝑓(𝑥 + 2𝜋) = 𝑓(𝑥) donc 𝒇 est 𝟐𝝅-périodique. 
 

Il résulte de a. et b. qu’il suffit d’étudier 𝑓 sur [0; 𝜋].  
 

2. Montrer que : ∀𝒙 ∈ [𝟎; 𝝅], 𝒇ᇱ(𝒙) = (𝟐 𝐜𝐨𝐬(𝒙) − 𝟏)(𝐜𝐨𝐬(𝒙) + 𝟏). 

𝑓(𝑥) =
1

2
sin(2𝑥) + sin(𝑥) 

Rappel ∶ (sin(𝑥))′ = cos (𝑥)  et  (sin 𝑢)′ = 𝑢′cos 𝑢  

𝑓ᇱ(𝑥) =
1

2
× 2 cos(2𝑥) + cos(𝑥) 

𝑓ᇱ(𝑥) = cos(2𝑥) + cos(𝑥) 
𝑓ᇱ(𝑥) = 2 cosଶ(𝑥) − 1 + cos(𝑥) 
𝑓ᇱ(𝑥) = 2 cosଶ(𝑥) + cos(𝑥) − 1 
 

Or, on a :   
(2 cos(𝑥) − 1)(cos(𝑥) + 1) = 2 cosଶ(𝑥) + 2 cos(𝑥) − cos(𝑥) − 1 
= 2 cos²(𝑥) + cos(𝑥) − 1 
 

donc : ∀𝒙 ∈ [0; 𝜋], 𝒇ᇱ(𝒙) = (𝟐 𝐜𝐨𝐬(𝒙) − 𝟏)(𝐜𝐨𝐬(𝒙) + 𝟏). 



utilisation commerciale strictement interdite – copie partielle autorisée avec indication obligatoire de la source : « mathsenclair.com – Thiaude P. » [page 4] 
 

3. Équation de la tangente 𝑻 à 𝓒 au point d’abscisse nulle. 
La tangente 𝑇 à 𝒞 au point d’abscisse nulle admet pour équation : 

𝑦 = 𝑓ᇱ(0)(𝑥 − 0) + 𝑓(0) 
Or, 

𝑓(0) =
1

2
sin(2 × 0) + sin(0) =

1

2
sin(0) + sin(0) = 0 + 0 = 0 

𝑓ᇱ(0) = (2 cos(0) − 1)(cos(0) + 1) = (2 × 1 − 1)(1 + 1) = 2 
On obtient : 𝑦 = 2(𝑥 − 0) + 0, c’est-à-dire : 𝑦 = 2𝑥. 
Conclusion : 𝑻 admet pour équation 𝒚 = 𝟐𝒙. 
 

4. Etudier le signe de 𝒇′(𝒙) sur [𝟎; 𝝅], en déduire le tableau de 
variation de 𝒇 sur cet intervalle. 
 

∀𝑥 ∈ ℝ, 𝑓ᇱ(𝑥) = (2 cos(𝑥) − 1)(cos(𝑥) + 1) 
 

 Pour 𝑥 ∈ [0; 𝜋], on a les équivalences : 

2 cos(𝑥) − 1 > 0 ⇔ 2 cos(𝑥) > 1 ⇔ cos(𝑥) >
1

2
⇔ 𝑥 ∈ ቂ0;

𝜋

3
ቂ 

 Pour 𝑥 ∈ [0; 𝜋], on a les équivalences : 
cos(𝑥) + 1 > 0 ⇔ cos(𝑥) > −1 ⇔ 𝑥 ≠ 𝜋 

 
On déduit des deux points précédents le tableau de variation : 

 

𝑥 0                       
గ

ଷ
                      𝜋 

2 cos(𝑥) − 1 + − 

cos(𝑥) + 1 + + 

𝑓′(𝑥) + − 
sens de 

variation 
de 𝑓 

 
 
 

 
 

𝑓 ቀ
𝜋

3
ቁ =

1

2
sin ൬

2𝜋

3
൰ + sin ቀ

𝜋

3
ቁ =

1

2
×

√3

2
+

√3

2
=

3√3

4
  

𝑓(𝜋) =
1

2
sin(2𝜋) + sin(𝜋) =

1

2
× 0 + 0 = 0 

 
 

5. Déterminer la valeur moyenne de 𝒇 sur [𝟎; 𝝅]. 
 

La fonction 𝑓 est continue sur [0; 𝜋], sa valeur moyenne sur cet 
intervalle est égale à :  
 

1

𝜋 − 0
න 𝑓(𝑥)𝑑𝑥

గ

଴

=
1

𝜋
න ൬

1

2
sin(2𝑥) + sin(𝑥)൰ 𝑑𝑥

గ

଴

 

=
1

𝜋
න ൬

1

4
× 2 sin(2𝑥) + sin(𝑥)൰ 𝑑𝑥 =

గ

଴

1

𝜋
൤
1

4
(− cos(2𝑥)) − cos(𝑥)൨

଴

గ

 

=
1

𝜋
൤−

1

4
cos(2𝑥) − cos(𝑥)൨

଴

గ

 

=
1

𝜋
൬−

1

4
cos(2𝜋) − cos(𝜋) +

1

4
cos(0) + cos(0)൰ 

=
1

𝜋
൬−

1

4
× 1 − (−1) +

1

4
× 1 + 1൰ =

1

𝜋
× 2 =

2

𝜋
 

 

Conclusion 

La valeur moyenne de 𝒇 sur [𝟎; 𝝅] est égale à : 
𝟐

𝝅
 . 

 
 

 
 
 
 

0 

0 

0 

3√3

4
 

0 0 


